
 

Un peu d’histoire 

Des découvertes archéologiques attestent d’une présence Gallo-

Romaine.  

De la chute de l’empire romain jusqu’au 13-ème siècle, peu 

d’évènements marquent l’histoire locale.  

Au 13-ème siècle, la paroisse de Jujurieux appartient à la manche de 

Coligny et devient dauphinoise en 1282.  

En 1325, le Dauphin et le comte de Savoie se livrèrent bataille au pied 

du château de Varey qui restera connue sous le nom de bataille de 

l’Arpille. 

En 1339 un 1er recensement fait état de 200 « feux » soit environ 800 

habitants. 

En 1355, les rois de France cèdent le Bugey au comte de Savoie et 

Jujurieux restera savoyarde jusqu’au 16-ème siècle.  

A la fin du 16-ème siècle a lieu la bataille du pré d’Assia, au lieu-dit de 

la Roche Noire. Cette bataille opposa le seigneur du Chatelard de 

Lhuire, allié à des seigneurs locaux, aux Confédérés Bernois, bandes 

de pillards organisées. Cette bataille fut très violente et le seigneur 

du Chatelard y perdit la vie. Ce qui donna lieu à la légende de la 



Dame Blanche, fantôme de la femme du seigneur errant toujours à la 

recherche de son mari ! 

En 1601, le Bugey est rattaché à la France et Jujurieux devient une 

commune Française. 

Au début de la Révolution Française, Jujurieux compte 1200 

habitants et adopte une attitude modérée face au évènements 

politiques.  

En 1786 nait à Jujurieux, Claude Joseph Bonnet, industriel fabricant 

de soierie qui fonde sa maison à Lyon en 1810 et installe en 1835 sa 

fabrique « les établissements C.J. Bonnet » à Jujurieux.  

Les 2 sites fonctionnent en parallèle et de façon complémentaire. 

Vers 1850 CJ Bonnet développe aussi le travail à domicile et les 

maisons de Jujurieux se construisent en hauteur pour pouvoir 

accueillir des métiers à tisser. 

Cette manufacture (filature, moulinage et tissage) s’inscrit dans un 

modèle industriel dit de « l’usine pensionnat ou usine couvent » 

Le système du pensionnat de jeunes filles ouvrières, encadrées par 

des religieuses, sera imité dans le région lyonnaise. 

La manufacture fonctionne en complète autarcie avec son infirmerie, 

sa crèche, son magasin, sa boulangerie, son four, ses jardins et 

vergers, ses abattoirs, sa chapelle, son aumônerie et même sa propre 

banque. 

Elle atteint son apogée vers 1870 ou l’on compte environ 2000 

employés travaillant sur site et à domicile 

Cet ancrage à Jujurieux marquera profondément l’essor de la 

commune, ainsi que l’architecture du village, jusqu’à nos jours.  

La concurrence étrangère de l’après-guerre et les nouvelles 

technologies, ont fini par fragiliser cette entreprise et elle a dû 

fermer ses portes définitivement en 2001.  



Actuellement une partie de l’usine appartient au département de 

l’Ain et est devenu un musée qui préserve la mémoire de ce 

patrimoine industriel.  

 

La chapelle a été réhabilitée et est 

devenue un centre culturel 

polyvalent, très prisé. 

 

 

De ce passé Jujurieux gardera un patrimoine qui fait d’elle  

« la commune aux 13 châteaux » : 

 4 châteaux aux origines médiévales ayant évolués avec le 

temps : Le Châtelard de Lhuire, le château de Chenavel, le 

château de La Combe et le château « La Tour des Echelles ». 

 9 châteaux (ou maisons bourgeoises) dits « les châteaux de 

l’industrie », construits au 19ème siècle par la famille ou alliés 

de C.J Bonnet. 

Le Château de Valence fait partie des châteaux de l’industrie, mais il 

semble qu’il ait été construit sur des fondations d’une maison forte 

plus ancienne. Racheté par la commune, il a été transformé en 

logements accessibles à tous et avec un restaurant scolaire.  

Sur son domaine se 

trouve la résidence de 

personnes âgées, 

l’EHPAD (Tel 04 74 36 

89 11), un parc 

aménagé, et l’école 

publique Charles Juliet. 

 



La vigne, délaissée au 20-ème siècle, reprend ses droits aujourd’hui 

avec les vins en AOC Bugey-Cerdon, dont le fameux vin rosé 

pétillant : Le Cerdon. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Situation géographique 

Jujurieux se situe dans le Bugey sur les contreforts ouest du massif du 

Jura. La commune s’étend jusqu’à la rive gauche de la rivière d’Ain. 

Le sol est argilo-calcaire est très propice à l’implantation de la vigne. 

 

 

Coordonnées géographiques : 

46°02’27’’nord, 5°24’34’’est. 

Communes limitrophes : St-Jean-le-

Vieux, Boyeux-St-Jérôme, Neuville-

sur-Ain, Pont d’Ain, Mérignat. 

 


